
Déclaration liminaire CSAR 23 juin 2026

Madame la Présidente,
Mesdames, Messieurs les membres du CSAR,

Nous  nous  retrouvons  aujourd’hui  pour  le  CSAR  en  ce  23  juin, 
journée  mondiale  de  la  fonction  publique.  L’occasion  pour 
l’alliance  CFTC-FO de  rappeler  son  attachement  aux  services 
publics et la nécessité d’y affecter les moyens nécessaires à leur 
fonctionnement.  Une  fois  n’est  pas  coutume,  pour  fonctionner 
correctement  au  service  de  nos  concitoyens,  la  DGCCRF  se  doit 
d’avoir les moyens humains et financiers pour fonctionner.

En cette journée où la fonction publique est célébrée, il nous 
semble important de célébrer les agents qui, au quotidien, la font 
vivre… dont nos collègues, les agents de la DGCCRF. S’ils sont 
souvent mis en exergue dans les médias, et pas toujours à bon 
escient, la réalité de terrain est bien autre avec un observatoire 
interne  qui  relève  une  perte  de  sens  et  un  manque  de 
reconnaissance pour près d'un tiers des interrogés, face à des 
ressources jugées insuffisantes et un avenir qui inquiète.

En  effet,  les  réorganisations  en  cours  sont  une  forte  source 
d’inquiétudes. Elles sont d’ailleurs à l’ordre du jour de ce CSAR… 
mais avec peu d’informations en amont de cette réunion. 56 % des 
répondants  à  l’observatoire  interne  estiment  d’ailleurs  que  la 
DGCCRF ne va pas dans le bon sens… une augmentation de 5 points 
par rapport à l’an dernier qui doit interroger !

Les  agents  l’affirment :  ils  sont  fiers  de  travailler  pour  le 
Ministère des Finances (78 % selon l’observatoire interne) mais la 
motivation au travail et l’optimisme sur l’avenir de la Direction 
reculent… Il  est  temps que  la  DGCCRF  entende  ses  agents  et 
retrouve  le  cœur  de  son  métier  d’enquête  avec  des  moyens 
suffisants pour effectuer ses missions.

De même, l’observatoire interne fait état d’une qualité de vie de 
travail  qui  se  dégrade  et  particulièrement  pour  les  agents  de 
catégorie B. Comment dans ces conditions les agents peuvent-ils 
rester  optimistes et motivés ? Nous n’avons eu de cesse de le 
répéter mais l’inflation face au gel du point d’indice coûte cher 
à nos collègues, et encore plus pour nos collègues contrôleurs. Et 
ce ne sont  pas les pseudos « négociations sociales » en cours, 
mais  sans  le  sou,  qui  vont  améliorer  le  quotidien  de  nos 
collègues.



Si l’observatoire interne indique que les relations managériales 
montrent des signes d’amélioration significative, le nouvel outil 
DATAVIZ pourrait bien changer la donne si des gardes-fous ne sont 
pas  de  mise.  En  effet,  même  s’il  est  précisé  qu’il  n’a  pas 
vocation  à  mesurer  la  performance  individuelle  ni  à  être  un 
dispositif d’évaluation, nous savons que les outils actuels sont 
parfois  dévoyés  par  des  cadres  de  proximité.  Nous  serons  donc 
particulièrement vigilants à l’utilisation qu’il pourra être fait 
de cet outil, qui, s’il peut aider les cadres dans leur mission, 
ne doit en aucun cas les remplacer. Seuls les cadres de proximité 
sont à même de juger de la qualité du travail de leurs agents 
outre l’aspect quantitatif comptable et exigu extrait par l’outil. 
Nous dénoncerons fermement tout dévoiement de l’outil comme nous 
dénonçons les incohérences de certains indicateurs, bien loin des 
réalités  de  terrain  (notamment  concernant  les  délais  des  MPA, 
solpa et CPMM) qui sont très loin de l’objectif qualitatif du 
travail des collègues.

Nous vous remercions de votre attention


